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Parole de Dieu 
 Comme la Pâque juive était proche, Jésus monta  

à Jérusalem. Dans le Temple, il trouva installés les marchands de 

bœufs, de brebis et de colombes , et les changeurs … Il les chassa 

tous du Temple …  

 « Enlevez cela d’ici. Cessez de faire de la maison de mon Père 

une maison de commerce. 

 ""Détruisez ce sanctuaire, et en trois jours je le relèverai "… 

Il parlait du sanctuaire de son corps. St Jean 

 L’expulsion des vendeurs du Temple, est sans doute le geste pro-

phétique le plus « violent » posé par Jésus. Etant donné l’importance 

accordée à la religion du Temple à cette époque, le geste de Jésus en-

voie un signal très clair. Il faut redonner au Temple sa véritable voca-

tion comme maison de Dieu. Maison où l’on vient se prosterner devant 

le Dieu unique et vivre en profondeur l’Alliance qu’il a contractée avec 

son peuple.  

 Mais le Temple n’est pas éternel et sera bientôt détruit. Le sanc-

tuaire dont parle Jésus, ce n’est pas le Temple de Jérusalem, fait de 

pierres, dont la construction  a duré 46 ans. Celui dont il parle est son 

corps. Ayons foi dans les paroles du Christ. Marchons vers la vie 

Prions : 
 Seigneur Dieu, source de toute bonté, et de 

toute miséricorde, tu nous as montré comment gué-

rir du péché par le jeûne, la prière et le partage : 

accueille favorablement l’aveu de notre faiblesse, et 

puisque nous prenons humblement conscience de 

nos fautes, que ta miséricorde nous relève sans 

cesse. Par Jésus-Christ notre Seigneur. 

Laissons-nous émerveiller 

 Chez l’enfant, l’émerveillement est l’enfance de l’art. Pour lui 

tout est découverte. Il n’est pas dirigé par les connaissances mais 

vers la connaissance. Son regard n’est pas encore obscurci de pré-

jugés ou d’idées toutes faites. Il nous faut devenir semblables à un 

enfant, non pour cultiver la naïveté, mais pour nous dépouiller de 

nos habitudes et suffisances.  

 L’enfance spirituelle au sens du Christ, explique Romano 

Guardini, n’est rien d’autre que la maturité chrétienne. L’enfant en 

nous est la plus belle part de notre âme. Celle qui s’émerveille, 

celle qui espère envers et contre tout, celle qui n’oublie jamais 

l’amour de son Père. 

 Ce temps de Carême, nous pouvons choisir de le vivre 

comme une invitation à méditer cette exhortation du Seigneur, un 

temps pour grandir et changer pour devenir comme un enfant. 

Blanche Streb 

 La gêne cramoisie du timide, l’embrasement de 

l’homme en colère : le rouge de nos joues dévoile nos 

émois et nos troubles. Dans notre prière rouge,  nous 

pouvons accueillir et remettre à Dieu chacune de nos 

émotions. 

                
       Seigneur tu es notre bouclier 

et notre salut ! Tu es notre berger, ton 

bâton nous guide et nous rassure.  

 Nous te rendons grâce, Seigneur 

pour tous les moments où tu nous a 

consolés, protégés, pardonnés, toi qui 

veille sur tes enfants 


